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L’une des découvertes les plus étonnantes du siècle passé a littéralement été, deux sens du terme, astronomique : des milliards de galaxies existent, chacune contenant des milliards d’étoiles. Bien qu’on découvre chaque jour de nouvelles galaxies, aux dernières estimations, on en compte environ cent vingt-cinq milliards. Quand on pense que chaque galaxie contient des milliards d’étoiles et que celles-ci ont peut être des planètes tournant autour d’elles, il n’est pas difficile de comprendre pourquoi certaines personnes pensent qu’il y a d’autre formes de vie dans l’univers.

C’est pourquoi, à l’aide de radiotélescopes sophistiqués, des scientifiques sont à la recherche d’une vie extraterrestre. Etant donné la taille de l’univers et le nombre d’étoiles qui s’y trouvent, il semble pratiquement certain que nous ne sommes pas seuls.

Les chrétiens, cependant, n’ont pas besoin d’appareils optique d’observation perfectionnés pour savoir que la vie existe au delà des frontières de la terre. La Bible et les écrits d’Ellen White nous apprennent non seulement qu’il existe d’autre créatures, mais qu’elles s’intéressent à ce qui se passe sur Terre. En fait, l’univers tout entier participe au grand conflit entre le Christ et Satan, combat dont les implications vont beaucoup plus loin que notre petite planète.
Nous dirigerons notre attention cette semaine sur ce que ne peuvent voir les plus grands télescopes du monde, l’essentiel des grandes questions morales auxquelles sont confrontées non seulement l’humanité, mais toute la création. 
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Dimanche                                                             1. « Contre les principats et les autorités »
QUAND « LES ETOILES DU MATIN CRIAIENT DE JOIE »
Les écritures parlent d’habitants d’autres mondes, d’entités douées d’intelligence, d’origine non terrestre, dont il est fait mention tout au long de la Bible. Dans le premier chapitre de la Genèse, quand Dieu crée l’univers et prononce les célèbres paroles de Gn 1.16, on seulement nous prenons conscience de l’existence d’un autre que nous, mais il nous est révélé qu’il existait avant nous. Nous sommes, si l’on peut dire, des arrivants tardifs.
Et si bien sur nous savons que Dieu devait préexister pour pourvoir nous créer, la Bible évoque également d’autres entités cosmiques.

Lisez les versets suivants : Jb 1.6 ; 38.7, 8 ; Ac 12.7 ; 1 Co 4.9 ; Ep 3.10 ; He 13.2. Que nous apprennent-ils sur ces autres êtres ?

Comme nous l’avons vu hier, tandis que des scientifiques s’activent à découvrir la présence de vie ailleurs, la Bible révèle non seulement que celle-ci existe, mais qu’elle s’implique dans ce que nous vivons sur terre, de façon intime parfois. Quelques uns des textes ci-dessus décrivent certains de ces êtres en interaction avec les hommes, les sauvant, les informant, etc. En fait, ces textes donnent seulement une petite idée de l’immense interaction existant entre les hommes et ces êtres vivant dans une autre partie de la création. Le fait que nous ne pouvons pas toujours les voir ne signifie rien ; toutes sortes de choses existent, sans pour autant qu’elles soient visibles à nos yeux.

Deux points essentiels, simples et pourtant profonds, en découlent. Premièrement, nous ne sommes pas seuls dans l’univers ; d’autres êtres doues d’intelligence existent. Deuxièmement, ces êtres ne sont pas coupes de nous, au contraire, certains d’entre eux sont mêlés aux humains.
Ainsi les Écritures donnent une image de la réalité généralement mal acceptée de la pensée moderne ; l’existence d’êtres surnaturels qui sont intimement mêlés à notre vie.

Quelles histoires d’anges préférez-vous dans la Bible ? S’il vous est personnellement arrive d’en rencontrer, soyez prêt à en faire part aux membres de l’école du sabbat. Quel réconfort l’existence des anges vous apporte-t-elle ?
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Du 18 au 24 juin                                                                                                                        Lundi                                                                                                                                                                                                                                                                                 
LA PENTECÔTE ET LES DERNIERS JOURS
Comme nous l’avons vu hier, Joël parle d’une importante effusion de l’Esprit sur le peuple de Dieu, de jeunes gens ayant des visions, d’anciens ayant des rêves et de fils et de filles prophétisant (Jl 3.1, 2). Il indique même à quelle époque cela se produira. Il y aura des phénomènes cosmiques, le soleil s’obscurcira et la lune deviendra comme du sang. Il y aura des désastres sur terre, décrits énigmatiquement comme « du sang, du feu et des colonnes de fumée » (3.3). Tout ceci doit immédiatement précéder » le jour du SEIGNEUR, ce jour grand et redoutable » (3.4).
Pierre, comme d’autres premiers chrétiens, pensait que la première venue du Christ correspondait aux derniers jours 91 (1 Co 10.11 ; He 1.2 ; 9.26 ; 1 P 1.20) et reliait la Prophétie de Joël à l’expérience de la Pentecôte (Ac 2.16-21) en associant le don de prophétie au don des langues.

La prophétie de Joël sur le don prophétique à venir se situe dans le contexte des pluies d’automne et de printemps (Jl 2.23-32). La pluie d’automne, rafraîchissante et porteuse de vie, permettant au grain de germer et de prendre racine, est appelée la pluie de la première saison. La pluie du printemps, qui fait mûrir le grain avant la moisson, est appelée la pluie de l’arrière-saison. Ces évènements du cycle agricole de la Palestine symbolisent le rafraîchissement spirituel que Dieu accordera à son peuple par son Esprit (Os 6.3). Pierre, persuadé de vivre aux derniers jours, a fait l’expérience de la première pluie. La pluie de l’arrière-saison n’est pas encore venue sur le peuple de Dieu de la fin des temps.
« Vers la fin de la moisson du monde, une effusion spéciale des grâces divines est promise à l’Eglise pour la préparer en vue de l’avènement du fils de l’homme. Cette effusion de l’Esprit est comparée à la pluie de l’arrière-saison. » - Ellen WHITTE, Conquérants pacifiques, « Le don du Saint-Esprit » p. 49.  
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Mardi                                                                          13. Le Saint-Esprit aux derniers jours
LA PLUIE DE L’ARRIERE SAISON                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                        
Comme nous l’avons vu hier, Joël a prononce sa prophétie dans un contexte de « pluies ». Les mots « pluies », « première saison » et « arrière-saison » sont des emprunts par les auteurs hébreux à l’univers des saisons agricoles. La première pluie tombait le septième mois, généralement juste après la fête des tabernacles. Cette période correspond à l’automne ou au mois de septembre et octobre. Pour les Israélites, c’était la saison des labours dans les champs et des semailles de l’orge et du blé. La pluie de l’arrière-saison tombait peu avant la moisson, en mars ou début avril. Cette pluie permettait au grain de grossir et de finir de mûrir.
Ces mots sont utilisés par les auteurs bibliques pour symboliser de grandes périodes de rafraîchissement spirituel en relation avec la prédication de l’Evangile. Le point important à noter est que ces deux périodes étaient nécessaires pour que la moisson mûrisse. 
Comme mentionné plut tôt, le but de la pluie de l’arrière-saison spirituelle est très semblable à celui de la vraie pluie : préparer le grain pour la moisson. Quelle magnifique image concernant l’œuvre que le Saint-Esprit doit accomplir parmi son peuple, car c’est à lui que Dieu fait appel pour prêcher le message évangélique au monde ! « Tout en chérissant la bénédiction de la première pluie, ne perdons pas de vue que sans la pluie de l’arrière-saison, qui doit faire gonfler et mûrir le grain, la moisson ne serait pas prête pour la faucille et c’est en vain que le semeur aurait semé. La grâce divine a été nécessaire au début, ainsi qu’à tous les stades de la croissance et elle seule pourra achever une telle œuvre. » - Ellen WHITE, The Faith I Live By, p. 334. 
« Prenez donc patience, frères, jusqu'à l’avènement du Seigneur. Voici que le laboureur attend le précieux fruit de la terre, plein de patience à son égard, jusqu'à ce qu’il ait reçu les pluies de la première et de l’arrière-saison. » (Jc 5.7)

En tenant compte de ce que nous avons lu jusqu'à présent, comment comprenez-vous les paroles de Jacques ? Ce texte ne nous montre-il pas que nous sommes totalement dépendants d’une source spirituelle extérieure à nous-mêmes ? Expliquez

Recherchez les versets suivants : Mt 9.37 ; 13.30 ; Ap 14.15. Ne nous aident-ils pas à comprendre la signification de l’image des pluies, notamment en rapport avec le rôle missionnaire de l’Eglise ? Expliquez.
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Du 18 au 24 juin                                                                                                     Mercredi                                                                                                                                                                        
LE RAFRAÎCHISSEMENT
Examinez cette incroyable déclaration de Pierre. Remarquez le lien étroit qu’il fait entre la repentance, la conversion et les temps de rafraîchissements. En d’autre termes, l’effusion de l’Esprit est liée à ce qui se passe dans le cœur. N’oublions jamais le lien étroit existant entre le ciel et la terre.
La déclaration de Pierre fait clairement allusion à une certaine époque. Inspire par l’Esprit, il se réfère à des événements importants des derniers jours de la terre – une puissante effusion de l’Esprit et l’effacement définitif des péchés des justes – en rapport ave un troisième évènement culminant, le retour du Christ.

Ces textes montrent clairement que le Saint-Esprit œuvre parmi le peuple de Dieu, non seulement pour le préparer à prêcher »une bonne nouvelle éternelle » (14.6) au monde, non seulement pour avertir le hommes de ne pas adorer « la bête » (14.9), mais aussi pour les préparer à faire fermement partie de ceux qui « gardent les commandements de Dieu et la foi de Jésus » (14.12). S’il ne s’agit pas de l’esprit oeuvrant parmi nous, de quoi s’agit-il ?
Repentez-vous donc et convertissez vous, pour que vos péchés soient effacés, afin que des temps de rafraîchissement viennent de la part du Seigneur et qu’il envoie celui qui vous a été destiné, le Christ Jésus. » (Ac 3.19, 20, Second révisée à la Colombe)

À quels trois grands évènements des derniers jours Pierre se réfère-t-il dans le texte ci-dessus ? Ce qu’il dit ne montre-t-il pas qu’il s’agit d’évènements de la fin ? Expliquez. 

Lisez Ap 14.6-16. Comment savons-nous que ces évènements précèderont immédiatement le retour du Christ ? En quoi ces versets évoquent-ils clairement une puissante effusion de l’Esprit ?

Si l’on observe l’Eglise actuelle pourquoi est-il clair que nous avons besoin d’une puissante effusion de l’esprit pour que celui-ci puisse accomplir son œuvre ? N’est-il pas évident que vous-même en avez besoin ?
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Jeudi                                                                           13. Le Saint-Esprit aux derniers jours                                                                                                                                                                        
UN GRAND CRI
Même s’il y a eu a la Pentecôte une importante effusion de l’Esprit, nous croyons qu’aux derniers jours nous assisterons à quelque chose d’encore plus puissant. Le monde entier doit connaître la vérité sur le Seigneur, Jésus, en rapport avec les trois anges d’Apocalypse 14 et en opposition aux fausses doctrines de Babylone qui entraîneront la marque de la bête. Et qui, actuellement sinon les adventistes du septième jour, prêche ce message particulier ? Cependant, quel adventiste, contemplant la tâche qui l’attend, y parviendra sans une effusion surnaturelle du Saint-Esprit ?
C’est pourquoi nous croyons que tout à la fin, le Saint-Esprit accordera de façon remarquable ses dons à l’Eglise. Ce sera nécessaire, sinon les évènements finaux décrits dans la prophétie n’arriveront jamais.

Ce grand cri (Ap 18.2) sera entendu partout, tandis que le Seigneur fera appel à son église pour faire sortir son peuple tout entier de Babylone, faux système politique et religieux mondial uni en une puissance persécutrice des temps de la fin. Ce cri contiendra une ultime invitation à échapper aux derniers fléaux (Ap 15) et à s’abriter dans les bras de Jésus, le Sauveur. Lors du combat final entre les disciples de l’Agneau et les partisans de la bête, le Christ sera exalté par une nouvelle puissance semblable à celle de la Pentecôte qui se répandra sur terre (Ap 18.1) par le Saint-Esprit. La moisson aura lieu alors, au moment de la pluie de l’arrière-saison.
Aux tous derniers jours, la croix pleinement réalisée et son œuvre porteront leurs fruits. Tous les morts en christ ressusciteront (1Th 4.16) et ,avec ceux qui seront encore en vie, nous seront enlevés de cette planète pécheresse une fois pour toutes (4.17). Ainsi, à la fin nous assisterons à une ultime et culminante manifestation d’Esprit oeuvrant dans les cœurs de ceux qui non seulement seront appelés à proclamer ce message, mais qui le recevront et s’y tiendront aux derniers jours face aux forces de Babylone mais aussi sur la mer de glace au ciel (Ap 15.1-5). Quel don que celui du Saint-Esprit !
Lisez Ap 18.1-5. D’après ces versets, quelles seront, de toute évidence, les conséquences de cette effusion sur l’Eglise ?

Rédigez une prière d’action de grâces pour le don du Saint-esprit et priez pour que votre cœur soit préparé à rester fidèle, pas seulement lors de la crise, mais dès à présent.
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 Du 18 au 24 juin                                                                                                    Vendredi                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                    
POUR ALLER PLUS LOIN

A lire : Ellen WHITE, Education, p. 41-44; Prophètes et rois, p. 182-186 ; Conquérants pacifiques, p. 515, 527-529 ; Témoignages pour l’église, vol. 3, p. 247-250 ; Testimonies to Ministers and Gospel Workers, p. 64-68, 506-509.
« Ne restons pas a attendre la pluie de l’arrière-saison. Elle viendra sur tous ceux qui reconnaîtront et s’approprieront la rosée et les averses de grâce qui tomberont sur nous. Lorsque nous saurons rassembler les fragments de la lumière et apprécier la miséricorde de Dieu, qui aime que nous placions en lui notre confiance, toutes les promesses s’accompliront. » - Ellen WHITE, in SDA Bible Commentary, vol. 7, p. 984.
« Les convocations de l’Eglise, comme les camps-meetings, les assemblées et toutes les circonstances favorisant l’effort personnel en faveur des âmes, sont des occasions suscitées par Dieu pour le don de la première et de l’arrière-saison. » - Ellen WHITE, Testimonies to Minsters and Gospels Workers, p. 508.
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« CONTRE LES PRINCIPATS ET LES AUTORITÉS





Etude de la semaine: Ps 51.3-6 ; Za 3.1-4 ; Mt 22.11, 12 ; Rm 3.4 ; Ep 3.10 ; He 2.14 ; 13.2 ; Ap 12.7-13





Verset à mémoriser : « Nous avons été offert en spectacle au monde, aux anges et aux humains. » (1 Co 4.9) 








À méditer





Que les membres discutent des affaires et tendances du monde en rapport avec les évènements des derniers jours. Sans tomber dans le sensationnel, quels signes annoncent clairement la crise finale ? Comment les membres de l’Ecole du sabbat pourraient-ils aider leur église locale a comprendre les temps dans lesquels nous vivons et la nécessite de se préparer a l’effusion de la pluie de l’arrière-saison ?





Que les membres réfléchissent a l’œuvre du Saint-Esprit et se posent la question suivante : de tous les dons du Saint-Esprit et de tout ce qu-il accomplit pour l’Eglise, de quoi votre église locale a-t-elle le plus besoin ? Discutez-en.





Quels aspects de l’étude de ce trimestre vous ont le plus influencé et vous incitent à faire des changements dans votre vie ? Si cette étude n’a pas traité de sujets que vous auriez aborder, pourquoi ne pas la poursuivre vous-même ?








